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86 novembre 1884, sur le rapport de M. le conseil
ler Yiialay et les Conclusions de M. l'avocat g. né-
ral Ronjat, a rejet; le pourvoi du minist'ire pu
blic. 

» H est donc entendu qu'on ne peut placarder 
des aflleh«s sur nne maison «ans l'assentiment du 
locataire, si le propriétaire n'habita pas la maison 
et que le locataire, peut sans encourir aucune 
peine, enlever les affiches apposées ainsi contre 
son gré. • 

E t a t - c i v i l d e R o u b a i x . — Bsd.Aas.Tloi*» D I « A U -
«AUCRS du 24 décembre — Elvir* Vaudevelde, rue de* 
Filature*, cour Boute. 5. — François Vanharne, rue de 
F andre, M. — Antoinette Hauttequet, rue Meverbeer, 
cjur Yanmeonen, 2. — Bertbe Deveughele, ruede la Ly«, 
SI , — Cieils Dutat. ruede* Parvenus, 47. —Qeorge* 
Hsrokeltiout, m * Christophe-Colomb. 21. — Ernest fios-
•ut , rue de l'Omtnelet. impasse Horace-Vernet. 61 . — 
Julie Oooasrns, rue Perrot, *•;. — Sidonie Vanoost, rue 
du Pain, cour Guillaume Lefebvre, 19. - - Louis Decotti-
gnies, rue Oeorême, 74 — Charles Desmaitst , r u e d e 
Jeram.ppes cour Cruybeck 1 . 

!)£< LAKATIONS D* MABIAOSS du 24 d osml.re — l ouia 
Marie, 24 ans, deutiste «t Sarah MadeWin. tt aua, saus 
profession —. Victor Cachsux. 22 ans, déboureur et Ca 
roline Lernuge, 21 ans, pei^neuse. 

i isoLABATions n i Dictes BU 2 4 décembre — Albert 
Friart, 2 ans, aantier de la Brasserie, rue de la Perche, 
«4. —O'ear Dacmioe, .il ans, journalier, a l'Hôtel-Dieu. 
— Augustin* l lahiru, 34 an», m.nagere, k l'HOtel Dieu. 
— Augustin Vatineste, 33 ans, tisserai d. a l'HOtel Dieu 
— Justine Delobel. 76 ans, propriétaire, rue Neuve, -5 
— Julien Florin, 15 ans. marchand de légumes, rue du 
Chemin-de-Fer, 31. — René Foulon, 40 ans architecte, 
rue Saint-Jean, 23 — Maria Peters, 1 an, rue Archi-
mede, cour Losfeld, 10. 

Convois luiiêbres el Obils 
Les amis et connaissance* de la famille DELOBEL-

BAROT qui, par oubli, n'auraient pas revu de Ictcre 
de faire-part ùu décès d* Mademoiselle Justine-Joseph 
DELOBEL, déoédée a Roubaix, I» -'.i décembre '*f4 a 
l'âge de | i aus et 8 mois, administrée des Sacrements 
de notre Mère la Saiute-Eg ise, sont priés de considé
rer le présent avis comme et: teoat.t lieu et de bien 
vouloir assister a la Messe de Convoi, qui sera célébré* la 
vendredi 26 courant, à 'J heures, aux Vigiles, qui seront 
chauves 1* même jour, à i heures, et aux Convoi e t 
Servioe Solennels, qui auront lieu le samedi If7 dudit 
moi*, a lu heures, en l'église Sab t-Mavtin, a Roubaix. 
— L'assemblée à la maison mortuaire, rue Neuve, 25. 

Des. secours seront distribués aux pauvres. 
Les amis et connaissances de la famille DELATTRE, 

qui, par eubU, n'auraient pas reçu de lettre de faire-
part du décès d* Monsieur Désiré-Joseph DELATTRE 
propriétaire, vejf de Dame Anne-Marie BOUCHE, dé
cédé à Hem, le 21 décembre 1884, dans sa S'e ann'e, 
adroisutré dee Sacrements de notre Mère la Sainte 
F. ri ise, «ont prié* de considérer 1* présent avis somme 
eu tenant lieu et de bien vouloir assister aux Convoi 
et Service Solennela, qui auront lieu le samedi 27 cou
rant, à 10 heures, en l'église d'Hem. — L'assemb'ée 
a la maison mortuaire, hameau de l'Heupempont, a 9 
heures 1(1. 

Il* vous prient aussi d'assister a l'Obit Solennel du 
Mois, qui aura lieu le lundi 26 janvier 1885, à 10 heures, 
en la même église. 

Lee amis et connaissances de la famille DEWAILLY-
CAUSEMANN qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire-port du décès de Monsieur Louis-Ernest 
DEWAILLY, déoédé a Roubaix. le 25 décembre 1884, à 
1 âge de 21 ans, administré <'ei S a c e j i e u U de notre 
Mère la Sainte-Eglise, sont pri s de vouloir bien consi
dérer le présent avis comme en tenant lieu et de bien 
vouloir assistée aux Convoi e t Service Solennels qui 
auront lieu le samedi 27 courant, a 9 heures, en l'église 
Saint-Martin, a Roubaix. — Le* Vigiles seront chantées 
le vendredi -.'<>, à 3 heures 1|2. — L'a-scinbke a la maison 
mortuaire, rue du Curé, 11. 

Las ami* et connaissances do la famille LEKEBVKE-
OASTEL qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part du déoès de Monsieur Alfred LEFEBVRE, 
adjudint au 3e régiment d'infanterie de marine, déc dé à 
Kolung (lie de Formose) Chine, le 30 octobre i8^4, dans 
sa 2."'e année, sont priés d* oonsidérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de bien vouloir assister aux 
Convoi et Service Solennels, qui suront lieu le lundi 
£9 courant, a » heure* II-', en l'église Saint Sépulcre, 
à Roubaix. 

Le* amia et connaissance* de la famille HESPEL 
TRL'FFAUT qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part du décès de Monsieur Ferdinand HESPEL, 
ciuseiller municipal, dec-dé à Lys les-Lannoy, le 2i 
décembre l f -4 , * l i s e de 35 an* et t mois, administré 
de» Sacrements et* Pénitence et de l'Exircme-Ouction, 
sont prié* de oonsidérer ie présent avis ooinine en 
tenant lieu et de bien vouloir aseistnr aux Convoi et 
Service Solennels, qui auront lieu le lundi 29 courant, 
k 10 heures, en l'église de Lys-les Launoy — L assem
blé* h 1» ferme du Gauquier, hameau de Cohem, à 

L'Obit du Mois, sera célébré le mercredi 28 janvier 
IMf à 9 heures l( ', en la même église. 

. .es amis et connaissances de la fami'lc BOUSSEMART-
ROLNKAU oui, par oubli, n'auraient paB reçu de lettre 
de f itre part du décès de Monsieur Léopold-Joseph 
ROUN'EAIJ ancien marchand de levure, veuf do Damo 
l.ouisa Et'LTEAV, décédé à Roubaix, le « dcosmora i>ii, 
dans sa • * • aunéo, administra des Saeretn'iits de notre 
Mère h Sainte Eglise, sont priJs déconsidérer le présent 
avis c. mme en tenant lieu et de bien vou'.c-r assister à 
la Messe île Convoi qui sera ci lébr.e le dimanche « 
c o u r u i t a " h e - i r - , aux Convoi et Service Solennels, qui 
auront lieu le lundi -9 dudit, mois, a 9 heures i\2, M aux 
Vi.i lcs oui seront chantas le même jeur, h 4 heures, en 
l 'évl ie ' Saint Martin, a Roubaix - Les-eiablJe fc la 
mai-on moituaire rue du Moulin de Roubaix, 124. 

Vous •'tes priés d'assister a l'Obit que fera célébrer 
en l'édite de N tre-Dame, a Roubaix, pour le ' f p o s d o 
l'âme de Monsieur Adolphe Rutrope-Joseph PROU\ OS1, 
décédé subitement a Roubaix, le -4 novembre 18.1, dans 
sa 63e ann e administré des Sacrements de rExtrême-
Onctiou mardi -10 c w a n t , à 7 heures l | i , la Confrérie 
Sociéti Saint ViDcent-de-Peul. - Lee personnes qui, 
pat oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire part, 
sont priées de oonsidérer le prcsentavis comme eu tenant 
lieu 

LIS II ï,fo ttUii.Ui.Uft 4 1) UBlfà «ai. 
ALFRiD R«Bor/x. - A V I S GU VI'LIT dani h 
.ournai deRoubatw (Grande édition) dan» Pet* 
Jotrnalde Rouba-m. 

B E L G I Q U E 
L , crime d 'Anvaiog . — On semble croire 

au'i! s'agit d'une vengeance privée. Cette nypo-
tliàje parait trèi vraisemblable. Voici pourquoi : 

G rte' M. Wacrenier n'était pas un méclunt 
homme. 'Û était maniaque — et sa manie augmen
tait chaque jour, se maniteilant sous les formes 
les plus diverses. 

Il était tracassier a l'égard de certains loea-

*U était continuellement à Tournai, chez son avo
cat M* Lefebvre, pour toutes sortes d'affaires : il 
eût'eneaei' 50 procès à la lois si • • l'eut laissa faire 
ou si l'on eût obéi à ses- dé irs Heureusement, le 
Dlussouvent, on parvenait s lui démontrer 1 ina
nité do ses grief* — et le locataire était épargna. 

Mais si quelques-unes de ces tracasseries n a-
vaieut pas d'.ffets sérieux, d'autres av-ient de 
plus tristes conséquence*. a—.a. 

Oui s . it si ce n'est pas la qu'il faut clurcher la 
raisoa du crime? Le supposer n'aurait rien le de-

Geue îni^ie des procès n'était pas la semé. Il en 
avait beaucoup d'autres — plus inoffensives, 

"c'est'ainsi qu'il écrivait à ses occupeura des let
tres interminables — ->0 à » p:g*s - dans les
quelles il leur racontait les cUoses les plus sir.'gu-

llÔli*2crivit plusieurs fois au parquet de Tournai, 
pour sa plaindre de tracasseries dont il était lob-
i»t de la part de « gens invisibles » 
J ' Détail inéd.t et parfaitement autbenlique : il en
voya chaque fois au parquet de Tournai un billet 
de 500 francs. Le parquet lui renvoya cas précieux 
chiffon', mais lui ne voulut p u Itvj ««avoir - e t 
ils sont encore maintenant au greffe de lajusHoe 
deoa ixdu caaton do Frasnes ' 

Il lai«sait vagabonder un taureau a travers la 
campa»"*, sans s'inqui ter des malheurs qu'il pou-
vait commettre. , , 

(j'ielauefoi», il faisait sortir ses chevaux • quand 
l'un d'eux n'était pas tranquille, il le condamnait 
à haute voix à huit jours Je j-une - et il tenait 
narole C'est ainsi que plusieurs de ses betss niou-
ïïrnnt de faim, et il fallut l'interventioa du par-
nnat Dour les lui faire «nfeuir. 
^ O-i a parlé de son avarice. Elle ne l 'empesait 
nas ' i l recevoir quelquefois d'anciens amis des 
casseurs . Un jour I " ' 1 recevait amsi Q^lqufS 

• | | | - Z des environs, il dressa une table d . 
flouZ?conv.rts,et,en gui.o de menu, il distribua 
l\ chacun de M convives Ymventaire dressa par 
lui, de tout ce qui se trouvait sur sa tiblo. Parfai
tement authentique. 

Habituellement, il se faisait revenir de Renais, 
un énorme morceau de bœuf qui lui tervait pour 
t°ïjtao doTprincipale» maniai eoMlsUit on ctwi : 

il «e croyait l'objet de continuellesattsquesde vive 
fore•>. Aussi, avait-il percé dee meurti ières dans le 
mur de son jardin. De la, il inspectât la campa
gne et parfois, tirait dea coups de fusil contre d'i-
noffensibles moineaux. Où bien, il montait à son 
grenier, soulevait les pannes, et, par ces créneaux 
improvisée, regardait ce qui se passait aux envi
rons. 

Toujours en proie à la même pen?é>, il avait 

Sratiqué en divers endroits de sa demeure des ou-
liettes— sortes de planches qui faisaient bascule 

dès qu'on mettait le pied dessus, et qui recouvraient 
des fosses à purin I 

Malgré cala, M. Wacrenier avait souvent des 
moments très lucides, pendant leaqueli il raison
nait fort bien. 

Anvers . — Le Moniteur do ce jour contient la 
nomination de 11. Léopold de Wael comme bourg
mestre de notre ville. 

Di lbeck. — Il y a quelques jours, un baptême 
avait lieu à Dilbeck. Pendant que toute la famille 
se trouvait à l'église avec le nouveau-né et les par
rain et marraine, la mèro, restée seule à la maison, 
reçut la visite d'ua individu qui lui demanda la 
botirse ou U vie. 

Avec un grand s ttg- froid elle lui montra du 
doigt, dans la c ive dont la porto était ouverte, 
l'endroit où devait se trouver le trésor du ménagf, 
puis, pind'int que lo voleur cherchait après le ma
got, elle-approcha à pas da loup de U porte, la 
forma précipitamment et poussa le verrou. 

Au retour du baptême, comme on s'étonnait d 
la voir sur pie I, elle dit à la s iga f doanja : « Je me 
suis levée pour attraper un oiseau; il e.-t entre 
dans la cavo. J'ai fermé la porte sur lui. » 

L'individu ainsi pris au trébuchât était le mari 
même de lassigj-foiiime. Oa voit d'ici le tablaau ! 

L iège . — M. Ferdinand de Lesscps est actuelle
ment à Liège; il est venu assister au mariage de sa 
filleule, Mme la comtesse de Gontaut Biron, fille de 
fju M. deClérembault-Desoer, avec M. le marquis 
de Peralta, diplomate qui va occuper, pour lo gou
vernement de Costa Rica, l'ambassade de Was
hington. 

Lo mariage civil a en lieu au rliàtein de Kin-
kempois (Angleur); la bénédiction nuptiale a été 
donnée à la chapelle dite des Dames-Bleues, place 
Rouveroy. 

Anvers . —D'après une correspondance adres
sée d'Anvers à l'Office de publicité, l'exposition 
universelle promet d'être merveilleuse. La façade 
du palais ne mesure pas moins de trois cents mè
tres. 

Bruxel les . — Stanley est arrivé hier soir à 
Bruxelles, de retour de Berlin. 

FAITS DIVERS 
L,eg fêtes do Noôl A Paris . — On a pu croire 

qu'un regain d'enthousiasme secouait les Parisiens 
pendant les fêtes de Noël, car la. nuit et le jour ont 
été fîtes dignement. Dans toutes les églises de la 
capitale, les offices avaient attiré un concours 
énorme de tl ièles. Partout les communions ont été 
nombreuses et édifiantes. A Notre Dame, les offices 
ont été célébrés pontiflcalement par S. G. Mgr Ri
chard, archevêque de Larisse, coadjuteur de Paris, 
assisté de tout le chapitre métropolitain. 

L'arbre de Noël et les Alsaciens-Lorrains. 
L'Association générale d'Al-acs-Lormine, qui a 

son siège soci il,:i8,rue du Châtebu-d'E in,a célébré 
hier, pour la treizième fois, la fête traditionnelle 
d j l'arbre de Noël, dans la vaste enceinte de l'Hip
podrome, artistiquement décorée par les soins du 
Mobilier national. L'imm-mse cirque regorgeait 
de m^nde. TOUJ les Alsaci ns qui habitent Paris 
avaent tenu à fêter ce jour de No*tt, si cher à nos 
fiores ilo li-bas, et que lo plus rVrmblo paysan cé
lèbre pieusement dans sa chaumière. Quatre sa
pins brillamment orn> s de jouits diver.-, deglobes 
lumineux surmontés de drapeaux nui couleurs na
tionales, destinaient une otone réservée aux ma
nœuvres de la Société de gymnastique alsacienne-
lorraine. 

Au'.our de chaque arbra un comptoir desservi 
par loi dame* pitronasses, — revêtues du cos
tume national d'Alsace et de Lorraine, — sous la 
présidence de Mme Kestiier. Les enfants dos fa
milles émigré) venaimt y recevoir, chacun à sou 
teur, un lot de jouets, de vêtements et d'objets 
Ut 1 'S-

Plus de 4,000 erf.ints ont défilé successivement, 
et l'on peut évaluer a 50,000 francs loi dons ainsi 
distribués. C-tait là une des manif-»ftatioas les 
plus touchantes do l'assistance fraternello de cette 
association patriotique, dont les dépenses en se 
cours divers. d.-puis sa fondation, dépassent 1 mil
lion 600,000 fr. 

L'ôslat de c >tte foie du souvenir ot de Jl'espé-
rance a été rehaussé par le concouas gracieux do 
l'excellente musique de l a g a r l e i c'publicaino.sous 
l t direction do M. Wsttf*, de la Lyr. du com
me Ce, des soci-tés chorales la 1 utè ' », l'AUa-
cienno et la Chorale alsac'oino-!o;r .last. 

L'explosion de la i i i » d - s D i r a i s à Paris 
— Mercredi matin, à neuf h;urosot demie, les 
sapeurs-pompiers du posti de la mairie des llali-
gnolles étaient prévenus qi'u ie oxploien de pé
trole ou d'essenco miuérale vouait do se pro
duire dans les caves du mnga^in d'é;icerio de 
M. Guérin, rue des D.v.ii'S, ;18 et 33. 

Un bidon, contenait vinfjt-cinq litres d'essence, 
•'étuit vi pan lu dans les sous-sol-, les remplissant 
de flammes. 

Le commencement d'incendie, occasionné par 
cette explosion,a été rapidement éteint par les sa
peurs-pompiers de la rue Blanche, accourus avec 
un appareil à aération artilicielle et deux pompes 
à bras. 

Les dégâts matériels sont assez importants. 
Il n'y a pas eu d'accident de personnes, mais la 

panique a été très vive, on se souvenait encore de 
la catastrophe de la rue Saint-Denis occasionnée 
de la même manière. 

Le préfet de police, le colonel des sapeurs-pom-
plere et un architecte de la préfecture ont passé 
une partie de la matinée sur les lieux de l'acci
dent. 

Toutes les dispositions nécessaires pour éviter 
des accidents ul'.émurs ont été immédiatement 
prisée. 

Un employé infidèle et décoré. — Il y a six 
moi.*, un employé comptable à la caisse principale 
du gouvernement à Cologne,M. Kaumann, prenait 
sa retraite. En récompense do ses longs et loyaux 
services, il fut décoré do l'ordre de l'Aigle rouge. 
Son successeur a cependant découvert bientôt de 
graves irrégularités dans la tenue des livres, et en 
a prévenu l'autorité, qui se défendait d'ajouter foi 
A ses dires. Mais aujourd'hui, il est avéré que M. 
B lutnann avait commis pendant de longues an
nées des faux et s'était rendu coup tbla de détour
nements do fouis, dont la somma s'élève à 200,000 
marcs. Le nouveau chevalier de l'Aigle roug<* se 
trouve déjà sous les verrous. 

De jo l i s chiffons ! — On avait pu croire jusqu'à 
présent que les deux fameux billiU de ï,500,000fr. 
que la Banque d'Angleterre a (mis étaient Us plus 
précieux papiers du mcnJe. 

Il n'en est lien, parait-il, et ces enviables banck-
notes se trouvent plusieurs fois distancées. 

La famille du princo do Staramborg possèie un 
titre de rente qni, • lui lessl, vaut 1 500,000 florins 
et porte des coupous an uel< do 175,000 fr. 

Mais voici pins fort. Ui billet do ;.'."> raillions de 
francs (un million de livres sterling-),est conservé 
à la Banque d'AngUterre. Quel table»» 1 

Et, pour linir, le richissime américain Vander-
bilt p o - e l ! un ceriiricut de cent mille actions du 
Central ds eUw-York, valant environ 4ô millions 
de francs. 

Et cette fantastique fortune ne gonflerait pas 
même un portefeuille. 

Ceci ett une histoire do petit pauvre — pour 
les petits riches qui n'aiment pas à aller à l'école. 

Une dame qui m naît sa flileen classe est accos
tée, l'autre jour, par vn tout p. tit garçon qui se 
met à marcher timiJan eut à <ô'.é d'elle. 

— Qu'est-ce que tu veux? lui dit-»lie. 
— Madame, c'ett peur vous demander si votre 

demoiselle n'a pas ua vieux cahier... presque plein, 
qui ne lui sarve plus à rien .. et si ç i no vous ferait 
rien de me le donner au lieu de le jeter... 

La dame s'arrête (tonnée : 
— Et qu'est-ce que tu v.-ux en faire ? 
— C'est que J9 n'ai pas de cahier, moi, et qu'on 

ne veut pas me la'sser entrer à l'école sans... et 
j'aime tant à apprendra ! 

— Et pourquoi ne demandai (u pas de cahier à 
ta mère I 

— Je n'ai plus de mère, mvtame. 
— Et a ton père ? 
— Mon père dit que ça ce sert à rien d'aller à 

l'école, . Mais moi j'aimi bien ! 

La dame, >e demandant si ce n'est pas un truc, 
ne lui donne que dix centimes et le suit des yeux 
pour voir ce qu'il va faire. Il entre chez un pape
tier et sort bientôt en tenant sur son coeur un 
cahier, contre lequel il avait religieusement 
échangé ses deux sous. Naturellement, la dame, 
satisfaite do l'épreuve, lui a fait cadeau aussitôt 
d'un cahier plus sérieux. En le voyant, il est de
venu tout rouge, puis tout blanc, puis il a bal
butié : 

— C'est pour moi ça ?... Je vais donc pouvoir 
aller bien longtemps à l'école ! .. 

Et il e t̂ parti, emportant son cahier comme une 
relique. 

Pauvre petit 1 .. 
Les chiens de Saint-Malo. — Un proverbe qui 

a encore cours dans presque toute la France, ac
cuse les chiens de Saint-Malo de s'attaquer aux 
mollets des voyogeurs; de là la question adres.-ée 
à eaux ou à celles dont la jambe est en forme de 
flûte : AvtZ-vous été à St-Malo? » De là encore la 
ch.mson : « lion voyag •, cher du Mollet ? à St-
Malo, détiarquez sans naufrage ! » 

La véri'.é est que dès l'an 1155, une ou denx 
douziines do boule-dogues furent dressés à lagirde 
des navires qui, restant àsec sur la vase, étaient 
exposés aux visites des laitons. 

Renfermas pendant lo j mr, ces chiens étaient 
lâchés lo soir, vers dix h tires, et faisaient une 
ronde sévère jusqu'au matin, où lo son d'une 
trompette do cuivre les rappelait soae la garde du 
chienneiier. O.i avait institué pour leur nourriture 
un droit dechiennage. 

Jusqu'en 1770 la garde fut fuite.et souvent cruel
lement faite, par ces terribles gardiens qui n« re
gardaient pas,en effet, à emporter un mollet Mais 
le 7 mars de cette même annés, un ofllcier de ma
rine, ayant voulu forcer lo passage pour entrer 
dans la ville, fut attaqué avoc fureur par toute la 
bande. Son épée ne lui fût que d'un mutile secours 
et, prés de succomber, il sa jeta à la mer, où les 
chiens le suivirent et, la mirent tn pièces. 

Peu de jours après, par ordre, les boule-doguos 
furent empoisonnés. 

Quant aux autras toutous de St-Malo, ils ne sont 
pas plus amateurs dos molUts que les chiens de 
partout ailUuis. 

Excentr ic i tés américaines. — L'Union démo
cratique de Richmond (Virginie) a donné, il y a 
quelques jours, un banquet de remerciements, 
Thauksgiuing, en l'honneur de Cleveland. 

La pièce de résistance était un énorme plum-
pudding pesaat 219 livras, — une livre par élec
teur présidentiel pour Cleveland. 

Un citoyen, débordant d'enthousiasme, a acheté 
au prix de 15 livres l'enviable privilège de couper 
la première tranche de cette lourde pâtisserie. 
Ajoutons qu'il n'a pas coupé la tranche mince, et 
qu'il a si bien fait ses calculs qu'elle s'est trouvée 
peser juste douze livres, le nombre des votes élec
toraux de la Virginie. 

Co premier morceau détaché du plnra-pudding 
monstre n'a pas été avalé par son acquéreur, mais 
envoyé au président élu, Cleveland. 

Une quantité de petits troncs, placés sur la table 
du festin, sollicitaient la charité des convives, et 
une ample moisson do dollars a été récoltée pour 
les pauvres. 

En txéention d'un pari électoral, le «Cloveland 
Hendri^ks Club» de Springfield (Illinois) a brûlé 
les chapeaux de tous les membres du « Capital 
City Uepublican Club. » 

Nom avons rr.conto, il y a quelques jours, les dé-
mon-trations singulières faites publiquement par 
des parieurs du même genre, promenades en brouet
tes, conceits grotesques en plein vent, de» gentle
men jouant da l'orgue pendant toute une journée 
sur un pont très fréquenté, etc. 

A la chambrée : 
— Sergent, pourriez-vous, sauf votre respect, 

nous dire d'où viennent les truffes? 
— Des coloLias.fuèilierrr. Tout la monde sait ça. 
— Mais pourquoi qu'elles sont noires? 
— Parce que c'est les nègres qui les récoltant. # * e 
Devant l'enseigne d'un photographe : 
— Photographie au carbone?... Qu'est-ce que 

ça peut bien vouloir dire ? 
— Ci veut dire que, sur douzs portraits, il n'y 

en a qao trois do ressemblants. 

•*• 
Dans un restaurant. 
Un consommateur goûte des œufs à la coque et 

fait une grimace qui ne laissj aucun doute sur 
leur fraîcheur. 

— Garçon, combien de temps gardez-vous vos 
oeufs ? 

— Mais, monsieur, jusqu'à es qu'on les marge : 

* 
Ua auteur dramatique vient de lire uns pièce à 

un directeur, qui la lui a refusée avec entrain. 
L'auteur tirant alors un second manuscrit de sa 

poche, le directeur, épouvanté : 
— Vous avez la paire! 

BIBLIOGRAPHIE 
On e;t fouvent fort embarrassé, à cette époque 

d i l'année, lorsqu'il s'agit du choix des livrés que 
l'on veut offrir à des jeunes gens. Nous croyons 
donc rendre service à nos lecteurs en appelant 
leur attention sur les ouvrages de la maison Hen-
nuyer. 

Nous leur signalerons, tout d'abord, le Fleuve 
d'or, A travers l'Amérique et l'Homme el son 
berceau, de Lucien BIART ; l'Histoire dan fores
tier, de P. CHAZEL ; Plantes et Pâtes, dePrzzuTTA. 
Les'Aventures de Tom Saieyer, du célèbre hu
moriste MARK TWAIN, qui nous initie à la vie dos 
jaunes Américains. 

Parmi les publications do la maison Hennuyer, 
nous noterons aussi la nouvelle édition de l'ifi's-
toire de la mode, par Augustin CHALLAMBL, la 
Petite Encyclopédie musicale, de MM. BISSON et 
i'* LAJARTE , les Reines du chant, de M. A. 
THl 'BNER. 

Si l'on tient à faire durer la plaisir que cause 
un c a d e a u d e j o u r de l 'an , r i en d e p lus f a c i l e . Il 
suffit d'offrir un abonnement au Magasin des de-
ruoiselles, dont les livraisons, à la fin de l'année, 
composent un joli volume. 

M. Hennuyer, imprimeur-éditeur, 17, rue Laf-
fltte, à Paris. 

ÉTRENNES !885 
Paris, 48, rue Vivienne. 

J O l R \ A L D U S D E M O I S E L L E S 
Paris, ÎO fr. — Départements, 12 fr. 

Ce joli cadeau d'étrennes, d'un prix trè? modi
que, revient chaque mois raviver chez la destina
taire le souvenir de la donatrice. 

On s'abonne en envoyant an bureau du journal, 
48, rue Vivienne, un mandat do poste ou uno va
leur à vue sur Paris, et sur timbre à l'ordre de 
M. F. Thiôry, directeur. 

LA P O L I ' É E MODÈLE 
JOURNAL DES PETITES FILLES 

•18, rue Vivienne, Paris. 
Paris, 7 francs par an. — Département», O francs. 

Cejî l i cadeau d'étrennes, d'un prix tiès mod-
que, revient chaque mois raviver chez la destina
taire le souvenir de la donatr ce. 

On s'abonne en envoyant, 48, rue Vivienn», un 
un mandat de poste on une valeur à vue sur Paris, 
et sur timbra, à l'ordre de M. Fernand Thiery, 
diiectjur du journal. 

DlJ'ClilLS j j p j f j J B 
{De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

Clôture des Chambres 
Paris, 26 décembre — Le décret prononçant la 

clôture de la session extraordinaire du Parlement 
sera soumis à la signature du président de la Ré
publique, au cour-> da la réunion des ministrd.s.qui 
sera tenu» demain matin, à 1 Elysée, otsera com
muniquée aux Chambres dans l'après-midi du 
moaie jour. 

Les décorations do 1er janvier 
Paris, 26 décembre. — Le conseil de l'Ordre do 

la Légion d'honneur se réunira demain malin, sa
medi, à la grande chancellerie, pour examiner les 

étits de proposition do nominations et promotions 
émanant du ministère de la guerre. On évalue à 
nenf cents environ, y compris les médailles mili
taires, les nominations qui vont être signées par 
le ministre, à l'occasion du premier janvier. 
Le conseil supérieur de l'instruction publique 

Paris, 2o décembre. — Dans sa dernière séance, 
le conseil supérieur de l'instruction publique, après 
s'être occupé de quelques détails secondaires, a 
abordé la question du programme d'enseignement, 
sur lequel quatre rapports avaient conclu à l'allé
gement. Oa a supprimé plusieurs chapitres de 
l'histoire naturelle, on a enlevé du programme 
l'histoire contemporaine, on a écourté la partie 
historiquode la philosophie et l'économie politique, 
enfin, pour les classes t lémentaires, on a éloigné' 
une foule de choses pn maturi'es. Déplus, on a dé
cidé que les classes de deux heures seraient coupées 
par des récrétations de dix minutes. 

M. l'abbé Trnel 

Paris, 26 décembre. — Nous croyons savoir que 
M. l'abbé Truel, vicaire général de IVvêché deRo-
drZ, qui a déclaré dans une lettre rendue publi iu>', 
il y a quelques jours, que le clergé du département 
de l'Aveyron appuiera de tout son pouvoir la can
didature des sénateurs royalistes dont le mandat 
vient de fUiir, va être l'objet d'une mesure rigoureuse 
de la part du ministre des cultes. — D'après le Mot 
d ordre, M. l'abbé Trusl serait révoqué. 

La grâce do Louise Michel 
Pari-y^o' d eorebre. — On assure que ¥» Wal-ieck-

Rousse.iu a l'intention de demander au président 
de la République la grâce de LostietuMiOsMl. Inter
diction est faite à celle-ci d'uabiter lo département 
d e la Seine avant deux ans. 

Un nouveau meet ing 
Pari», ;CJ(c ;mbr.'. — La commission doj ou

vriers sans travail, iui a organisé cetto série de 
meeting' q n oit eu lie" depuis un mois à Bati-
gnolles, à La VilletU, à B:11eville et à la barrière 
d'Italie, reviennent à leur point départ et prépa
rent pour dimmehe prochain, à la salle LévK 
une nouvelle réunion du même genre, qui aura 
lieu dans l'apréi-midi. 1)3 grandes afllch'îs rouges 
ont été placardées hier dans les quartiers ouvriers. 
Cet appel dit, en substance, que, pnndant l'hiver, 
la gouvernement doit donner aux travailleurs au 
moins du pain ot UH abri, que caax-ei ne sont pas 
des fainéants ot qu'ils na demandant que du tra
vail. Il termine en déclarant que la responsabilité 
des événements qui peuvent survenir incombera 
« aux déput's, ministres et pouvoirs de tout ordre, 
qui n'auront pas écouté la voix des affamés, s 

Isolement de l 'Angleterre 

Le Journal des Débats reçoit d'un coi re°poniant 
spéeial l i dépêche suivante : 

« Berlin, le vi5 décembre. — Il a été convennen-
tre les puissances d» regarder les propositions 
financières anglaises comme uon avenue?, si l'An
gleterre ne demande pas formellement une ré 
ponse. » 

Les nouvel les Hébrides 
Bruxelles, 25 décembre. — On télégraphie de 

Paris à YIndèpendanee belge : On annonce d'uRe 
source 'autorisée qu» des négociations sont très 
activement menées entre les gouvernements an
glais et français pour assurer à la Franco la pos
session des Nouvelles Hébrides, que ^convoitent les 
colonies autrichiennes. Lo coirespondant ajoute 
qua la cession de ces îles à la France est immi
nente, 

Combat naval 

New-York, 25 déaembra. — Des dépêches de 
Panama annoncent que la steamer du gouverne
ment Ezuadonan a livré un combat au steamer 
insurge liuacho, en vue do Las Cruzitas. VEcua-
ssta*MMftsM4 capturé par le Hna^ho, mais repris 
ensui'-O par un autre navire de l'Etat. Il y a au400 
tués ou blesses dans la premier combat. 

La pol ice russe 

Saint-Pétersbourg, 25 décembre. — Un ordre de 
la police édicté que tous les compositeurs.avar.tde 
quitter les imprimeries où ils travaillent, doivent 
être fouillés chaque soir. La police croit que ces 
ouvriers sont en rapport avec l'iniprimeriesecrète 
d\ ù sortent tontes les brochures et; placards nihi
listes. Les ouvriers et les patrons protestent éner-
giquement contre cette mesure. 

Une grosse fai l l i te 
Londres, 25 décembre. — La faillite de MM. 

Ingal), Philips et Cio, marchands do cotonnade en 
groa, acte déclarée aujourd'hui. Lo ptssif s'é'ove 
à 20 1,1)00 livres sterling, maisonafflrme que l'actif 
est sufliiant ponr désintéresser tous les ciôaneicrs, 
qui tiendront una réunion le 8 janvier. 

DERNIERE HEURE 
( De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

Lo syndicat des mineurs 
St-Elienne, 26 décembre. — Hier a eu lieu la réu

nion du congrès du syndicat des mineurs. 250 
ouvriers y assistaient. Bisly, Fournièro et Rondot 
ont pris la parole. L'assemblée a voté un ordre du 
jour blâmant le défaut de publicité, des résultats 
de l'enquête sur les compagnies minières. 

Tremblement do terre à Madrid 
Madrid, 25 décembre.—Un tremblement deterro 

a été ressenti hier soir, ;il n'y a eu aucun dom
mage. 

MBamÊmaœaBBssmimaÊmm 

B E 4 l . i l HYGIËl, FRAICHEUR. 
L e s e u l s a v o n d e s P r i n e e s ^ - - ^ « ^ r ^ - - -

r e c o m m a n d é p a r l e s ^ ^ ' ^ ^ v ^ . ^ ^ N 0 198 
s o m m i t é s m é d i - ^ ^ ^ ^ Ç ^ ^ ^ d e fc Maison 
c a l e s e » t ^ ^ Y Y l \ * V v A l S 8 1 E R F r è r e s , 
lo ^ ^ " ^ \ y ^ ^ V e savon, a base d* produit* 

^ - ^ s A ^ j X ^ - ^ " ^ ^ balsamiques, conserve au teint 
% i * l > - ^ ^ u n e fraîcheur éclatante. 

Demasder cbt-i tm- les merciers, épiciers, coiff ors, ele. 

UN BON CONSEIL 
Pour avoir toujours la tête très propre et sans 

pellicules, nous ne saurions trop recommander 
l'emploi de la l .ot ioi i r é g é n é r a t r i c e d u l>r S a ï -
dî.dont le parfum exquis.l'emploifacile.sansdargar 
et l'action rapide pourarrêtor la chute des cheveux, 
ont assuré le plus grandsuccès. L» prix des flacons 
1 fr. 75 et 3 fr. met cette excellente préparation à 
la portée do tous. Dépôt à Roubaix, chez M. Deux, 
médecin-pharmacien ;. à Toureoing , parfumeri» 
Lefibvre-Six , 24, Graad'Place. 

27d.30j3rrj.7a. -31467 

et toux nerveuses chez 
les enfants. 

Connue pectoral et calmant, on peut donner bans 
crainte aux enfants le Sirop de Nai'é Delangrc-
nier, car il ne contient ni opium ni sels d'opium, 
tels que morphine ou codéine, dont les dangers sont 
signalés par le corps médical entier. Le Sirop et la 
Pâte de Naf é se vendent dans les pharmacie». 3745 

A p a r t i r d u lO J VV\ l l i i : 

(10c. la aura.) LA LIGUE (10 c. lenum.) 
publiera tous les jours 

L e s M é m o i r e s d 'un P r é f e t d e p o l i c e 
par M. L. A.IMDRIEUX. 

Abonnements, 1 mois, 3 fr. — 1 an, 36 francs. 
Bureaux, 10, Faubourg-Montmartre, Paris 

COMMERCE 
Céréales et farines 

P A R I S , 24 décembre 
A v o i n e . — Prix faiblement tenus. 

Courant . . . . 17 5U 17 25 j 4 premier*. . . 17 50 17 2 i 
Janvier 17 25 . . . . I 4 do mars . . . 18 17 75 
Janv. - fdv. . . 17 25 . . . | 

Poids naturel 45 à 47 ki). à l'heot., 100 kil. nets cpt. 

Huiles , <*raines 
ET TOURTEAUX 
L1LLI', v e u d r e d i 'JU d é c e m b r e 

Oolt» 
Huile épurée 
Œillette b g 
Lin de pays. 
Lin étranger 
Chauvi-» 
Oameliue... 

Huila épurcO 

HUILES 
l'hectolitre. 

dour* du j ! C.pr. 
KO . 
nft . . 

?6 . . 
52 . . 

GRAINES 
l'hectolitre. 

21 . . 22 . . 

25 . . 26 . . 
M .. 21 50 
13 . . 20 . . 
15 
15 . . 17 • 

pour quinqust, 66 fr. l'hect. 

TOURT. 
le* 100 k'1. 

17 

Houblons 
N U R E M B E R G . 20 décembre. 

Hier on a vendu 351 baie*. Aujourd'hui il règne quel
que demande pour l'exportation pour bonus marchandise 
coloriée en dessous de TU Km. Les arrivages eut quelque 
peu diminué cetto semaine et n'ont pas atteint le chiffre 
de ventes cependant les provisions sont enoor* abondan
tes. Les fortes offres exercent une pression sur les prix et 
la tendance est faible. 

Ou cote. : Morkthopfea 50 h 7*', houblon de* monta
gnes 7o a 9 i, Aisch^ruug i, . , Wurtemberg 60 a 05, 
Hallertau m à 95, Alsace, 53 a 7. , Posen 75 à 1 5 , 
Woluzach et Auer plombé «5 s 110 Rm. 

N E W - Y O R K , 13 déoembre. 
Les offres sout très réduites, la consommât1 .n n'acheta 

qu> pour ses plus stricts bes irs et ne veut plus allouer 
les prix établis. La belle marchandise e»t nomina'c i'.m 
19 l[. 'à 20 o., la bonne qua'ité à 18 1\'. e., la qualité 
moyenne 17 c. et les sortes inférieure* sout obteuables à 
14 cts. 

Mouvement de l'article depuis le commencement do la 
saison (1er sept.) : 

1834 1883 1882 

Arrivages. . . . 
Exportations . 
Importations. 

41.251 
15 141 

2 310 

55.«65 63 93» 
20.771 32 1«8 

L41 42stO 

I*éi r ô l e s 
A X V E I I S , m e r c r e d i 3 1 d é c e m b r e 

(Déaéchi spê-.iale) 
les prix s'entendent en francs par 100 kilo*. 

(Cote efSoielie). — Farme. Invarié Cours précédents 
Disponible. . . . 
D é c e m b r e . . . . 
Jauvi-r 
Février 
Mars 
3 premiers . . 

U . 
M . 
18 . 

!» . ia 

u . 

• 3/3 /. 
. M /-
. 3 ( 8 / . 
. S/8 . . . . / . 

3/8 / . 
- 3 / 8 /• 

• •/ /• 

18 . . 
13 . . 
13 . . 
18 . . 
18 . . 
18 . . 

Cours du jour. 

• •/. 

P A R I S , 24 décembre. 
Mêmes cours. 
Cours aux 100 kilos. — Disp 49 . . a S0 . — Livrai, le 

49 . . à 50 . . — Esseuce d* 700 à 710», disp H . . k 
53 . . — Idem livrable, 52 . à 53 . —On cote au détail, 
a l'heot. : Pétrole raffiné, disponible 40 . i . . . Livrable 
40 

Luclliue prise à Paria ou a Rouen. 
Disponible 41 . . 
Livrable 41 . . 
Essenoe lavée dispon- ble 43 . . • . 

» livrable 40 . . . . 

H A M B O U R G , 21 décembre. 
Harcaé calme ; disp. 7,40 Km ; janv -mars 7,50 Km. 

B R E M E , 24 d cambre 
Marché c i m e ; dispon., 7,25 Rm ; sur février 7.45. 

B R È M E , 23 décembre 
R a f f i n é . — Marché faible ; disponible, 7.25 Km, sur 

décembre, . . . Rm. sur janvier 7,25, sur févr. 7 35 Km. 
mars 7.45 Rm, avril 7 s>J Km. 

PBgggjggj BIS TIIIYHIS 
T H E A T R E D E S B O U L E V A R D S . — Boulevard 

Gambette. — Direction : M. Deschamps. — Dimanche 23 
décembre. — Bureau a 5 h. Ii2. — Rideau h ti h. OrO. 

Succès ! Succès ! Immense Succès ! 
L a P r i n c e s s e d e a C a n a r i e s , opéra-comique eu trois 

actes et 4 tableaux, paroles de MM. Duru e t Henri Chivot 
musiqua de Charles Lecocq. 

M a r c e a u o u le* e n f a n t s d e l a R é p u b l i q u e , drame 
historique en 8 tableaux, par MM. Anioet Bourgeois et 
Michel MasHon. 

Mise en scène de Paris. 1C0 personnes paraîtront dans 
cette pièce. 

Incessamment, eu bénéfice de M. Louis Couvreur, grand 
premier comique en tous genres avec le concours do 
Mlle Eugénie Simon, ex-artiste du Théâtre do Lille. 
Mam'EOlle N i t o u c h a , opérette en I actes. 

Mllo Eu^^nie Simon remplira le rôle de Nitoucho 
qu elle a croc au Théâtre de Reims. 

P A R I S , 24 décembre. 
Colza . — Les prix sont les mémos qu'hier, les affaires 

sont nulles. 
Lo courant du mois, demandé* 65 5'"*, est tenu à£6 fr. 
Le livrable en janvier est nominal stert** 75 -. 66 fr. 
Les 4 premiers mois demandés à Où 75, sont tenus à 

« ' fr-
Les 4 mois de mars sont nominaux de 67 50 à 63 fr. 
Les 4 mois do mai, • e I I t l a 6 i ~<0. 
Cote établi* a U h. 1/2. 

Disponible . . . 65 50 <">S . . I 4 premier* . . f& 75 67 
Courant t 5 50 65 . 14 do m a r s . . . 07 50 Ces . . 
Janvier 65 75 63 . . | 4 de nui . . . 68 25 t'8 50 

(Le» 100 kil. net», fûts compris, ose. 1 j ,o.) 
P A R I S , 24 décembre. 

4 premiers. . . 52 25 52 75 
4 de mars . 52 W 52 75 
4 de mai . . 52 50 52 75 

L i n s . — Môme» prix. 
Disponible. . 52 50 . . 
Courant. . . . 52 50 
Janvier 52 50 

(Les 100 kil, nets, fûts compris, esc. 

l u c r e s 
LILLE, v e u d r e d i 2<> d é c e m b r e . 

COTS OFP1C1KLL* 

Cours du jour 

guo.n«3(88deg.) 
— bl. typ . n° 3 
— pain 6 k n° 1 
Betterave» disp 
Mélasse 
3/6 fin disponib. 

Ou". 

Cour» précéd. 

H A M B O U R G , 23 décambre. 
R a f f i n é . — Calme ; disp. 7 50 Rm pap., . . Rm. 

arg , «ur déo. 7 35 Rm pap. . . . Rmarg.,janv.-mar» 7 'At 
Rm pap. . . . Rm arg. 

Saindoux 
AIVVEUS, m e r c r e d i M d é c e m b r e 

(Dépêche spéciale) 
Marque Wilcox. Paisse. 

Cour» précédents Oour» da jour. 
Marque Wilcox disponl M . . 1/8 . . . .1 91 . . ./ 

— Déoembre. W . . 1/2 . . . . 92 . . 3/4 . . . 
— J a n v i e r . . . I 92 . . 3/4 . . . . | 92 . . 1,2 . . . . 

L E H A V R E , 24 décembre. 
Marofié calme; vente* . . . tiereons; on oote Wdoox sllsp. 

fr. 48 50 . -

L E H A V R E , 21 déoembre. 
Marché calme. Ventes . . tierçons; ou cote dispon. et 

courant fr. I7 50 ; sur janv. fr. 46 75, »ur fév. fr. 40 75 ; 
«ur mars fr. 46 75 ; sur avril fr. 4 > 75, sur mai -i7 25, sur 
juin fr. 4? 2,>, sur juillet fr les 50 kil. 

B R È M E , 22 décembre. 
Wiloox disp. 38 3,1 pf.; «ur déo.-janv. S8 1,4 pf. 

P A R I S , 21 décembre. 
Suite frai» de Pari», 79 50 a, . . . ; Bœuf Plata &4 . 
Suif en branches, 59 62. 

l l é i& i i lu rg ' i e 
G L A S G O W , a déoembre. 

Maichi plus forme ; affaire» modérées do 4i». 4 l i?d. A 
42s. 5 li-'d. comptant et à 42s. . Ir.'d. fc 1 mois. 

La Bourse de l'après-midi clôture finalement k 4 , s . 
6d. comptant acheteurs, 4-s. ô li2d vendeurs. 

MERCURIALES DIVERSES 
3;) 75 
43 50 

102 50 

A ^ J V E H S , m e r c r e d i S 1 d é c e m b r e . 
(Dépêche tpéetmU) 

(en entrepôt). — Faible. 
Cours précédents Cours du jour. 

s8 degrés n« ^/- 'Odisp. l 2ô . 1/2 . . . . I 2'j . . 1/s . . 
— — Janvier. 27 . . 3/1 . . . 26 . . 7/8 . . 

P A R I S , 24 d5combre. 
B r u t s . — Les prix restent bien tenus, mais les af

faires «ont moins animées qu'hier. 
Noua cotons k deux heures pour sucre blanc numéro 3 

Paris : 
Courant 3 ) 75 4 ) . 1 4 de mars 41 50 41 75 
Janvier. . 40 . . 40 25 Sucre blanc. . 38 25 58 59 
4 oremier».. 40 50 40 75 | Sucre r o u x . . 32 50 . . . . 

Circulation : 18 90J s. contre 16.500 hier 

P A R I S , 21 décembre. 
R a f f i n é s . — Nous n'avons pas de changement k si

gnaler dans les prix qui restent tenus do VS à 99 fi
les ÎOO kil., suivant marques. 

La demande reste peu active. 
Cour» pour l'exportation, franco sur wagon ou «ur ba

teau, pour «<ûn* premier ohoix, suivant marques, aux 
100 kilos : 

Habillage en papier 1 0/0 42 . k 44 
s « 2 VI 41 50 43 59 
» s 4 OiO 41 . . 43 . . 

Sucre* casses, en morceaux réguliers, en caisse de 50 kil 
franco d'emballage loo kil 1 0 j 5 0 k l 0 7 53 
Sucres cassés Boutry en boites de 1 kil. net, franco d'em-

G R A . N D T H E A T R E D E L I L L E . - Dimanche 28 
décembre 18S4. —Bureau k 4 h. lr.2. — Rideau k 5 h.<M. 

L a t u d e o u 35 a n s d e c a p t i v i t é , drame on cinq 
actes 

L e S o n g e d ' u n e n u i t d é t é , opéra comique en trois 
actes. 

L e s D o m e s t i q u e s , vaudeville eu 3 actes, do Grange 
et R. Deslandee. 

I . O T i . H I K D E S A I I T S I M X ' O I Î . V T I r S 

TIRAGE COMPLÉMENTAIRE 

31 D É C E M B R E 1884 
l u gros l o t d e 5 0 0 , 0 0 0 «YsssBsM 

1 gros lot do 1 0 0 , 0 0 0 fr. | 1 gros lot de 1 0 , 0 0 0 fr. 
1 gros lot de 5 0 , 0 0 0 fr. 125 lots de 1 , 0 0 0 fr. 
2 gros lots de 2 5 , 0 0 0 fr. |80 lots do 6 O O fr. 

Au total, 10O lots formant 7 7 0 , 0 0 0 francs 
payables en argent à la Bsnqum'e Fi-ance. 

Avis IMPORTANT. — Tous les billets vendus de
puis le commencement de l'émission participeront 
à co tirage au même titre quo les î.OOJ.Ojs billtts 
non placés lors du présent tirage. Lo billet : 
L'.\' f r u i i e . — En vents chez tous les marchands 
de tabac. On p«ut ss le» procurer directement par 
lettre adressée à M. H. AVENEL, directeur de la 
Loterie, au Palais de l'Industrie, Champs-Elvsée», 
Paris. 31317 

C'est aujjurd hui que ojmmence dans 
l . ' l l . M S T i l VTIOX 

la publication de 

LA GRANDE MARNIÈRE 
Roman nouveau de M. GEORGES OHNET, 

Magnifiquement illustré par Emile Bavard. 
3743 

ba'lage, b.O kil 
Poudre Boutry, boites de 1 kil. . . . 
Poudre Boutry, boîte» de 5U 

Morceaux irro^uliers.. . 
Menus déchets 
Sucres eu poudre 
Glace et semoule 

Sucres cristal!, extra acq. 
— pulvériaj . . 

j e r . . 
eu sacs 

» » • • " 

1-9 M 
102 . 
102 51 

.9-, 60 

.97 . 
KO . . 
.90 . . 
90 63 

102 . 
t*' 50 

.90 . . 

M o u v e m e n t d e l ' e n t r e p ô t d o P a r i s 
23 décembre 

Eutrées »aos 

Stock — 4 
Id. étranger — 
Id colonial — 

18S4 

9.710 
5 759 

118.171 

6 318 

18SS 

16.149 
1.674 

c75 29J 

4 337 

18S» 

12 0:0 
i .5?0 

620 753 

1.79* 

L I L L E 21 décembre. 
M a r c h é a u b e s t i a u x du 22 au 24 décembre. 

E S P S O E S 

d'animaux 

Bœufs 
Vaches 
Taureaux. . . 
Veaux 

Pores 

amen 

105 
20 . 
N 

282 
4)7 
31S 

vendus pour 

Lille 

51 
H 
/5 

213 
368 
l i é 

le 
rayon 
d a p p 

51 
177 

U 
39 

169 
131 

«ur pied. 

1 " 
qualit. 

1.07 
1 . 
. 95 
1 4o 
. . 9 o 
. 90 

2« 
quai. 

,-
.«0 
.£5 

1.25 

. .S5 

quai. 

. (7 

.75 

. 5 
l . l u 

.£0 

vif. 

6 .0 
550 
61O 
120 
55 

a u 

L I L L E , 24 décembre. 
Quantité Ml «uos de 1 hect. de blé blase 16 03 k . . . . 

— . . — roux » 
Prix extrêmes du blé blanc 15 25 17 . . 

— roux » . . . . . . , 
Prix du sac de 100 kH de fleur 1"> qualité. 80 . . 

Les dix marché» réuni». — Lille, Douai, Cambrai, 
Armen titres, Bailleul, Berguea, BOUT bourg, Haxesrouik, 
Orohies, Arras : 

Moyenne du jour : Blé blanc, 15 00 ; roux, 13 9 1 . 
T a x e o f f i c i e u s e d u p a i n 

1" qualité Pain de fleur 84 o. le kilo*;. 
2* — Pain blanc 80 c. — 
3* — Pain de ménage. . . . 26 e. «M 

B O M I Î T P A R I S du vendredi 'M décembre 
(Par dépêche télégraphique) 

Prcoéd. 
olôture. 

Ooum Cours Cours 
d'euv. d* 2 h . daelôt . 

Alcool» 
I.II.I.r, v c m l i c . l i SI» d é c e m b r e . 

Grain» disponible 51 60 . . 

P A R I S , 21 décembre. 
Lo marché d -bute a des prix eu baisse d* 25 a 50 o. 

sur les plus hauts prix cotés hisr soir en Bourse. 
Le courant du mois i e traite a 43 fr. 
Lo livrable en janvier se psie 4 1 5o. 
Ou fait des 4 premiers mois a, 44 25. 
L?s 4 mois de mai, offerts à 45 75, n'ont d'acheteur* 

qu'a, 45 50. 
Le stock s'est accru de 25 pipes. 
Cote établie à 12 h. 3/4 : 

Courant | 4 premier* . . 44 25 . . . . 
Décembre 41 j 4 de mai 45 75 45 LO 
Janvier. . . . 43 5J . . . . I 

Circulation : Pipes, 999 contre 959 hier, 
stock : 15,17 ' contre lo.oilO en 1883. 

Nous appelons tout particulièrement l'attention 
de no3 lecteurs sur l'avis de l 'Hôtel C o n t i n e n t a l 
que nous publions en 4e page. 31474 

Café* 
LItXE» v e n d r e d i 3 6 d é c e m b r e 

275a.<00 . . 
2 5 0 a 5 0 J . . 

A W E I I S , m e r c r e d i 2 4 d é c e m b r e . 
(Dépêche spéciale) 

F o n d s d 'Eta t 
81 22 3 0 0 amortissable 
Ti "2J3 0/0 

109 02 4 1.2 nouveau 
321 25|E^yotiJnne 

9 ( 2 j Italien 
S 12 Turc 

60 75/ {Extérieur 

1331 25 

730 . . 
52J . . 

V a l e u r s d e C r é d i t 
Banque de F r a n c e . . . . . 

Mobilier français 
Banque de Paria 
Crédit Lyonnais 

447 :-0 Sooi.'te Générale 
1 C h e m i n s d a fer 

1.32 50,Lyon Actions 
. . . INord » 
>i?2 50,Ouest » 

1322 JbOrléani » 
f S 751 Autrichiens, s 
315 (Lombards. . » 
393 75,Saragosse. . . » 

1 V a l e u r s d i v e r s e s 
[Comp. parisienne du gai 

1837 5 
L9T 10 . Banque ottomane 
4? i IBnn.jueJ. K. 1*. Timbale 
143 ',5 Mobilier espagnol 
315 . jRio-Tinto 

Bl S< 
78 75 

IOJ o : 
321 25 

99 O? 
8 12 

1322 50 

1215 . . 

033 75 
315 
S95 . . 

1832 50 
59} . . 
450 
140 . . 

81 22 
78 67 

109 02 
320 . . 

98 95 
8 07 

60 2,'S 

1330 . . 
280 . . 
731 25 

.520 . . 

1233 . 
1*55 . . 

• 1325 . 
637 . . 
313 75 
395 . 

If22 . . 
5S8 25 
J4S 75 
110 . . 
315 . 

81 27 
7? 77 

109 17 
»2I 25 

•9 12 
8 12 

60 50/ 

5166 . . 
1330 . . 
252 50 
740 . . 
522 50 
•70 . . 

1235 . . 

.. •• 836 25 
1321 25 
6 8 75 
J13 75 
333 75 

597 50 
450 . . 
145 . . 
312 50 

C O U R S D E C L O T U R E A U C O M P T A N T 
Du 26 Décembre 

ootraa 
précédent 

78 65 
81 30 

103 75 
105 95 

S 0/0 
3 0/0 amortissable. 
4 1,2 0,0 
4 1/2 0/0 1883 

da Jeu 

78 65 
• 1 20 

104 . 
I M 95 

Le directeur-gérant : ALFRED BEBOUX. 

Roubaix.—Imp. ALFRED REBOiJX, rue Neuv», 17 
(Maison à Lille.) 

Bsd.Aas.Tloi*�
ttUii.Ui.Uft
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